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Dimanche 
CE QUE JE PENSE  

 Tu es à une fête avec tes amis. Une fille du groupe sort un briquet et un 
sachet de thé. Elle le roule comme une cigarette et le fume. Tes autres 
amis l’essaient aussi et t’invitent à te joindre à eux. Tu hésites.  
« C’est juste du thé. C’est pas comme si tu fumais une vraie cigarette », 
disent-ils. Es-tu d’accord avec eux ? Pourquoi ?  
Que vas-tu leur répondre ?  

 Note tes réponses et apporte-les sabbat prochain à l’École du sabbat. 
N’hésite pas à être direct et honnête. Dis ce que tu penses. 

Lundi 
CE QU’ILS ESSAIENT DE DIRE 

      Autant d’opinions que de personnes ! Certaines des citations ci-dessous 
représentent les points de vue de vrais citoyens du royaume, d'autres non. 
Peux-tu faire la différence ? En quoi comparer ces phrases avec ce que 
Dieu dit dans sa Parole ? Après avoir lu attentivement les textes de la 
section « Dieu dit » de la leçon, écris quelques mots qui expriment tes 
convictions. Sois prêt à les citer à l'École du sabbat. 

 « Un ami peu sincère et malveillant est plus à craindre qu’une bête 
sauvage. La bête sauvage peut blesser votre corps, mais un ami  
malveillant blessera votre esprit. » — Bouddha, fondateur du Bouddhisme,  

500 av. J.-C.  

 « N’allez pas là où le sentier vous conduit, mais allez là où il n’y a pas de 
sentier et laissez une piste. » —  Ralph Waldo Emerson, essayiste, poète et 

philosophe américain du XIXe siècle. 

 « Celui qui défile joyeusement au pas cadencé a déjà gagné mon mépris. 
C'est par erreur qu'on lui a donné un grand cerveau puisque la moelle 
épinière lui suffirait amplement. » — Albert Einstein, physicien américain d’origine 

allemande, XXe siècle.  

 « Quand les choses se gâtent, réfléchis de manière indépendante. »   
— Charles Swindoll, auteur et pasteur américain contemporain. 

 « Celui qui dort avec les chiens se lèvera avec des puces. » — George 

Herbert, poète anglais du XVIIe siècle.  

 « Sans aucun doute, quelqu’un d’autre peut réfléchir à ma place ;  
mais il n’est pas souhaitable qu’il le fasse si cela m’empêche de penser 
par moi-même. » — Henry David Thoreau, écrivain américain du XIXe siècle.  

 « Puisque vous n’êtes semblable à aucune autre créature qui ait jamais été 
créée depuis le commencement des temps, vous êtes incomparable. » 
— Brenda Ueland, écrivain américaine du XXe siècle.   

 « Nous sommes des animaux qui prennent des décisions. Chacun de 
nous ! » — Jennifer James, anthropologue culturelle, auteur et chroniqueuse américaine 

contemporaine.  

QU’EST-CE QUI SENT SI MAUVAIS ?  

(Ceci n'est qu'une illustration. Quels liens peux-tu faire entre cette histoire  
et les passages bibliques de la page suivante ?)  

 
Josué, Gregory et Sébastien étaient dans leur avant-dernière année de lycée.  

Ils étaient de bons étudiants, mais ils étaient aussi très malicieux. Ils se jouaient des 
tours les uns aux autres, ainsi qu’à leurs camarades de classe.  

Deux jours avant la fin de l’année scolaire, ils avaient terminé leurs derniers 
examens, et ils ne tenaient plus en place. Sébastien dit : « On devrait faire quelque 
chose de vraiment fou demain. Personne ne saura que c’est nous parce qu’ils 
penseront que c’est un diplômé. » 

« Qu’est-ce qu’on peut faire ? » demanda Josué.  
« On pourrait mettre dans la bouche d'aération quelque chose qui sent très 

mauvais. Ce sera tellement insupportable qu’on nous renverra chez nous plus tôt », 
répliqua Sébastien.  

« J’sais pas », dit Gregory. « Ce n’est peut-être pas une si bonne idée. » 
« Ne sois pas si rabat-joie », répondit Sébastien. « Personne ne va jamais nous 

découvrir. Ce sera amusant. »  
« Personne ne sera blessé », ajouta Josué. « En plus, on a tous besoin de rire un 

peu. Tout le monde est tendu après avoir étudié pour les examens finaux. » 
« Oui, j’imagine », dit Gregory. 
« Allez, Greg », reprit Sébastien, « tu ne vas pas nous abandonner maintenant. 

C’est presque le dernier jour d’école. Et même si on se fait prendre – ce qui n’arrivera 
pas – que pourraient-ils nous faire ? »   

« D'accord, je vous suis », promit Gregory. 
Les garçons allèrent à la poissonnerie pour acheter des appâts, des déchets de 

poissons congelés. Ce soir-là, ils se faufilèrent à l’intérieur de l’école avec leur glacière 
pleine de déchets. Ils allèrent dans tous les bâtiments de l’école, plaçant des 
morceaux de ce mélange dans les pupitres, les bureaux, les casiers, les armoires, les 
bouches d’aération, les ventilateurs, les plaques du plafond, les distributeurs de papier. 
En l’espace d’une heure l’établissement en était infesté. 

Le lendemain, à leur arrivée à l’école, tout le monde se plaignit de la mauvaise 
odeur. Personne n’avait la moindre idée d’où cela venait, jusqu’au moment où certains 
ouvrirent leurs casiers et leurs pupitres. Certains se mirent à hurler et à pleurer en 
découvrant ce qui s'y trouvait. Sébastien, Gregory et Josué jouaient le jeu, mais au 
fond d’eux, ils riaient.  

Les choses empirèrent à l’heure du repas. Le mélange pour appâts que les 
garçons avaient mis dans le plafond commença à fondre et tomba sur un groupe 
d’étudiants qui essayait de manger, en dépit de l’odeur désagréable. Du coup, tout le 
monde perdit l’appétit. Puis, à mesure que la température augmentait dans la journée, 
l’odeur s’intensifiait. Les étudiants commencèrent à avoir des haut-le-cœur et 
l’estomac barbouillé.  

La directrice de l’école fit une annonce, demandant à quiconque ayant joué ce 
tour de se présenter à son bureau. Supposant que cet acte avait été commis par les 
élèves qui allaient obtenir leur diplôme, elle les réprimanda sévèrement. Là encore, 
nos trois amis ne dirent mot. Les odeurs et les effluves devinrent si insupportables que 
l’école dût renvoyer les étudiants chez eux avant l’heure. 

La nouvelle se répandit et, bientôt, toutes les stations de radio en parlaient. 
Sébastien écoutait la radio alors que les journalistes discutaient, se demandant qui avait 
bien pu faire une pareille chose. L’excitation le gagna et il appela la station et confessa 
que c'était lui et ses amis qui avaient fait cela. Il avait même pensé donner un faux nom 
si on lui demandait qui il était, mais par mégarde, il donna son vrai nom. Le journaliste 
répéta son nom sur les ondes. Sébastien sut qu’il allait avoir des problèmes.  

Le jour suivant, dès son arrivée à l’école, il fut convoqué au bureau de la directrice 
qui l’encouragea à donner le nom de ses complices, mais Sébastien refusa. Il fut 
choqué lorsque quelques minutes plus tard, un officier de police arriva. Sébastien fut 
accusé d’un crime qui fut inscrit dans son casier judiciaire. Il aurait pu être envoyé 
dans une prison pour mineurs mais il fut condamné à aider le concierge à tout 
nettoyer. En plus de cela, il dut passer son été à faire des travaux d'intérêt général. Il 
pouvait oublier la plage et la montagne. À son honneur, il prit la responsabilité de ses 
actes et jamais ne dénonça ses amis. 
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Écris ta propre citation 
Ce que je veux dire… 

  __________________________________________________________________ 

__________________________________________________________________ 

__________________________________________________________________ 

__________________________________________________________________ 

RÉSISTER À LA PRESSION DU GROUPE 

Texte Clé : Choisis un des textes de la leçon de mercredi.  
Écris-le ici et apprends-le par cœur cette semaine. 

____________________________________________________________________________

___________________________________________________________________ 

___________________________________________________________________

FERA_FR_2023_1T.qxp_RTFBSG  7/18/22  12:27 PM  Page 8

UFB



Mercredi 

DIEU DIT… 
 Psaume 133.1 
« Quel bonheur, quelle douceur pour des frères d'être ensemble ! » 

 Psaume 1.1 
« Voici l'homme heureux ! Il n'écoute pas les conseils des gens mauvais, 
il ne suit pas l'exemple de ceux qui font le mal, il ne s'assoit pas avec 
les moqueurs. » 

 Proverbes 1.10,11,15 
« Mon enfant, si de mauvais camarades veulent t'entraîner au mal, 
refuse. Ils pourront te dire : Viens avec nous. [...] Mon enfant, ne va pas 
avec eux, éloigne-toi de leur chemin ». 

 Proverbes 17.17 
« Un ami montre son affection en toutes circonstances. Un frère est fait 
pour partager les difficultés. » 

 Proverbes 18.24 
« Des camarades nombreux peuvent faire le malheur de quelqu'un. Mais 
un ami vrai est plus fidèle qu'un frère. » 

 Romains 12.2 
« Ne suivez pas les coutumes du monde où nous vivons, mais laissez 
Dieu vous transformer en vous donnant une intelligence nouvelle. Ainsi, 
vous pourrez savoir ce qu'il veut : ce qui est bon, ce qui lui plaît, ce qui 
est parfait. »

Vendredi 
COMMENT ÇA MARCHE ? 

 Selon le site Web anti-drogue de Do It Now Foundation [La Fondation  
« Faites-le maintenant »], il y a cinq étapes à chaque décision. La première 
lettre de chaque étape forme le mot IDÉAL. Réfléchir à ces étapes à 
l’avance, en demandant à Dieu de te donner la sagesse est le moyen idéal 
de prendre des décisions positives lorsque tu es confronté à des pressions 
négatives de la part de ton entourage. Essaie d’appliquer ces étapes aux 
situations auxquelles tu risques d'être exposé.  

 Identifie le problème auquel tu es confronté.  

 Décris les actions que tu pourrais entreprendre.  

 Évalue ces idées. Laquelle est la meilleure ? 

Agis selon le plan que tu as conçu.  

 L ’apprentissage présent sert à ton futur.  
 

Mardi 
ET ALORS ? 

 La pression du groupe est l’influence que peuvent avoir sur toi des gens de ton 
âge ou ton groupe social. De nombreux personnages bibliques en ont fait 
l’expérience. Pense à Samson (Juges 13-16). Il avait de mauvaises fréquentations :  
les Philistins. Sa compagne était une Philistine. Elle l’a contraint à lui révéler le 
secret de sa force. Il a alors non seulement perdu sa force, mais aussi sa liberté. 
Aveugle et seul, il a commencé à penser à Dieu et à sa famille. Par la suite, Dieu 
lui a rendu sa force et il a été en mesure de se comporter comme le guerrier 
d’Israël que Dieu l’avait destiné à être.  

 Pierre a aussi connu la pression du groupe. Ayant honte d’être disciple du 
Christ, il a alors essayé de se comporter comme tous ceux qui s’étaient 
rassemblés pour assister à l’humiliation de Jésus pendant son jugement à la 
maison du grand prêtre (Luc 22.54-62). Plus tard, Pierre a tellement regretté 
son attitude qu’il est devenu une force impressionnante pour le bien et pour 
Dieu. Il a alors exercé une pression positive sur les autres. En tant qu’agent du 
royaume de Dieu, tu es appelé, par la puissance du Saint-Esprit, à résister aux 
pressions négatives et à exercer une pression positive sur ton entourage. 

Jeudi 
EN QUOI ÇA ME CONCERNE ? 

 La pression du groupe fait partie de la vie. Même les adultes ont à y faire 
face. Elle ne disparaît jamais vraiment. Par contre, tu peux apprendre à la 
gérer. Une chose que tu peux faire est de savoir comment Dieu t’a créé 
pour fonctionner le mieux possible. Ensuite, connais-toi bien. Sache ce qui 
est important pour toi et  ce en quoi tu crois.  

 Il est aussi important de savoir à qui tu appartiens. Tu es un enfant de Dieu 
et un agent du royaume. En tant que tel, tu dois te conformer à des 
valeurs élevées et être fidèle à Dieu et à ses commandements.   

 Voici un moyen très pratique de résister à la pression du groupe : entoure-toi 
de personnes positives qui non seulement croient comme toi, mais 
mettent aussi en action ces croyances et t’encouragent à faire de même. 
Une dernière chose que tu peux faire, c'est de préparer les réponses que 
tu donneras quand tes amis essayeront de t’influencer à commettre 
certaines actions. C’est plus facile de dire « non » lorsque tu l’as fait 
plusieurs fois et ce, même si cela s’est fait dans l’intimité de ta chambre !  

 RÉSISTER À LA PRESSION DU GROUPE / 11 mars 2023 
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 Essaie de décrire le comportement IDÉAL dans les  
situations suivantes. Souviens-toi d’y inclure la prière  
et la direction divine avant, après et pendant les étapes. 

1. Tes coéquipiers veulent que tu manques le service de culte pour jouer 
dans un match amical pour une œuvre de bienfaisance. L’équipe 
gagnante acquiert  le droit de déterminer la somme d'argent qui sera 
attribuée comme aide aux enfants  que le SIDA a rendus orphelins.  
Tes coéquipiers disent qu’ils ne peuvent gagner le match sans toi ;  
en plus, c’est pour une bonne cause.    

 
 
 
 
 
 
 
 
 
2. Ta cousine t’invite à passer la nuit chez elle. Ses parents appellent pour 

dire qu’ils rentreront tard après leur réunion, parce qu’ils ont un problème 
de voiture. Ta cousine invite des jeunes du quartier, bien qu’elle ne soit 
pas autorisée à recevoir des invités quand ses parents ne sont pas à la 
maison.  

 
 
 
 
 
 
 
 
3. Chez toi, la règle familiale est : pas de tatouages, pas de piercing, pas 

de bijoux. Mais la sœur de ta meilleure amie a un copain dont l’oncle 
est tatoueur. Ta meilleure amie te dit : « Il peut signer l’autorisation et 
nous faire le tatouage ou nous percer le nombril. Le tatouage peut être 
très petit et fait à un endroit où on ne le verra pas. De toute façon,  
tu couvres toujours ton ventre, donc, personne ne verra ton piercing.  
En plus, ma sœur va tout payer parce qu’elle a des réductions. »  
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